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L'histoire d'une voyageuse

« e est a» avec es 1ns
de lare

Rouge amour de la tête aux pieds et aussi
élancée qu'un mystère sans fin, on l'avait
quittée, dressée dans sa grotte, exotique
madone et star de l'édition 2019 de Mô-
tiers-art en plein air, l'expo temporaire qui
rallie toujours la Suisse artistique contem-
poraine. La voilà dans le parc de sculp-
tures du château des iris à Vullierens,
entre deux noyers, telle une conteuse et
couvant la nature environnante en «Gar-
dienne du temps» qu'elle est. On a envie
de tendre l'oreille? C'est Catherine Gfeller,
l'artiste franco-suisse qui lui a donné vie,
qui parle pour elle.

Belle surprise que de revoir «La
Gardienne du temps» à Vullierens.
Qui l'a fait voyager du Val-de-Tra-
vers au pied du Jura?
Dans un travail pour une exposition tem-
poraire comme Môtiers, on sait qu'il y a
une fin. C'était donc aussi la fin de l'his-
toire de cette femme dont les gens
étaient tombés amoureux et une fin
quelque part impossible puisque la deu-
xième partie de la sculpture, la phrase
«Elle est là» (ndlr.. écrite dans la même ma-
tière polyester et peinte du même rouge),
cherchait explicitement à la maintenir en
vie. Et quand ces gens, très gentiment,
m'ont dit que j'étais la «maman» de Lin-
glan - le nom que je lui ai donné - ça m'a
motivée pour continuer à la faire exister.
J'ai eu plusieurs propositions jusqu'à ce

qu'un ami m informe que le propriétaire
du château de Vullierens, collectionneur
de sculptures, pourrait avoir un lien de fa-
mille avec cette femme. Nous nous
sommes vus, il a tout de suite compris
que cette sculpture voulait vivre et l'a ac-
quise. M'offrant le sentiment que «La Gar-
dienne du temps» était enfin arrivée à
bon port avec sa valise. Je ne suis qu'une
intermédiaire qui l'a ramenée à la maison.

Vous en parlez comme d'une per-
sonne réelle: est-ce le cas?
C'est une belle histoire, à la fois réelle et
imaginaire. Et c'est vrai que je me sens
rattrapée par elle comme un écrivain
pourrait l'être avec ses personnages.
Linglan est née pendant la pandémie,
dans la foulée de l'annulation de grands
projets muséaux avec la Chine, prévus
pour les septante ans des relations diplo-
matiques avec la Suisse. Je devais rebon-
dir: il y avait le concours fédéral sur invita-
tion pour Môtiers-arts en plein air. En fai-
sant des recherches, je ne sais pas quelle
fée m'a alors visitée, mais j'ai découvert
l'existence d'Edouard Bovet de Chine
(1747-1849). C'était un pionnier de l'horlo-
gerie neuchâteloise, un vrai tourbillon qui
a été envoyé en Chine pour développer le
marché. Proche de l'empereur, il y fon-
dera les montres Bovet, fera fortune
avant de rentrer au pays avec, disent les
archives, «Edouard-Georges, un petit gar-

çon aux yeux bridés, né d'une mère
chinoise». Fin de l'histoire!

Une fin livresque à laquelle vous
avez donc imaginé une suite...
Mon côté féministe s'est réveillé sur cette
virgule qui met fin à l'existence d'une
femme et d'une mère: on ne sait pas qui
elle est, elle n'a même pas droit à une
identité. Alors j'ai fouillé, interrogé, mais
n'ai rien trouvé jusqu'à ce qu'un libraire
me dise qu'elle «était certainement au
coeur d'une belle histoire d'amour
puisque Bovet de Chine a ramené son en-
fant». C'était dit! J'allais combler les la-
cunes en tant qu'artiste, fictionnaliser sa
trajectoire et lui donner un nom selon la
tradition chinoise en lien avec une fleur et
tenant compte de sa personnalité. Linglan
évoque une sorte de muguet, cela signifie
aussi: retour avec bonheur. Quant au pa-
tronyme Bovet, le propriétaire du château
de Vullierens... porte le même.

Quelle part le cadre naturel
prend-il dans un tel travail?
C'est une pièce - et sa taille de 5 mètres
le dit - faite pour l'extérieur parce qu'elle
est comme en pérégrination. Linglan est
en route, en train d'arriver chez elle. Ex-
posée à l'intérieur, elle n'aurait pas eu le
même sens. FMI

Vullierens, Château des iris
Ouverture jusqu'au 29 oct.
(consulter les horaires)
À voir également: Etienne Krâhenbühl
«De la poule à l'oeuf, de la plume
aux polymères»
https://chateauvullierens.ch/

Catherine

Artiste



Date: 13.05.2023

24 Heures 
1001 Lausanne
021/ 349 44 44
https://www.24heures.ch/

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse journ./hebd.
Tirage: 41'088
Parution: 6x/semaine N° de thème: 559.003

Ordre: 3017421Page: 21
Surface: 48'610 mm²

Référence: 88119780

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Coupure Page: 2/2

La «Gardienne du temps» ou l'incroyable histoire de Linglan.
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